
63Annales des Pretres-Adorateurs

La Soutane, dont l’Eglise nous a vêtus, au jour de notre 
entrée au Séminaire, est, elle-même, l'emblème de cette lutte : 
ne signifie-t-elle pas la mort au “vieil homme’’ ?

L Amict, que, suivant la rubrique, vous mettez tout d’a­
bord sur votre tête, avant de la disposer autour de votre cou, 
tin est encore une preuve: c’est le “casque du salut” que 
1 Eglise nous donne pour nous protégér, durant le Sacrifice, 
contre les coups perfides de l’infatigable ennemi. Mais ce 
casque, ici, n’est qu’un symbole de la foi que saint Paul (1) 
nous enseigne être l’armure du chrétien, et donc, à plus forte 
raison, du prêtre. A
Par l’attentive méditation de la parole du Maître: la Liturgie 
nous en fera souvenir dans la partie préparatoire de la messe.

L Aube, blanc vêtement qui tombe jusqu’aux pieds, figure 
la victoire dans ce combat: Qui vicerit, vestietur vestimentis 
albis{2); mais cette blancheur, qui rappelle au prêtre la pu- 
•eté dont il doit briller pour monter à l’autel du Seigneur, les 
liturgistes notent fort justement—toujours la même leçon— 
qu’elle est donnée à la toile par un long et minutieux labeur 
et qu’il faut souvent en renouveler la netteté par les soins 
minutieux de la lessive.

Et cet effort constant pour éviter ou effacer toute souil­
lure de l'âme doit surtout converger vers la grande vertu que 
Jésus veut voir fleurir en tous ceux qui l’approchent de tout 
près, vers “la belle et blanche vertu", comme la nomme le 
doux saint François de Sales; le Cingulum, signe de conti­
nence, nous l’insinue: Praecinge, Domine, renes meos cingulo 
puritatis et exstingue in lumbis meis humorem libidinis, ut, 
maneat in me virtus continentiœ et castitatis.

Quelle vigilance ne faut-il point, en toute occasion, pour 
prévenir les surprises de Satan qui entre par l’œil, l’oreille, 
1 imagination, la mémoire. .
ment gardée! et quel courage inlassable pour repousser scs 
attaques, souvent furieuses, contre une place ou la decheance 
originelle lui fournit tant et de si redoutables intelligences. . . !

d’en fortifier la vertu de résistancenous

toute issue non soigneuse-.par

(1) Eph., VI. (2) Apec.. III. 5.


